
	 Si	l’Europe	a	inventé	la	démocratie,	elle	ne	se	l’applique	pas,	ou	
peu	:	à	ce	jour,	l’Union	Européenne	est	une	construction	lointaine	
et	 difficilement	 compréhensible.	 Nous,	 citoyens	 européens,	 ne	
savons	que	vaguement	ce	que	 font	et	décident	ces	 institutions	

(Commission	 européenne,	 Parlement,	 Conseil	 des	ministres,	 etc.).	 De	 plus,	
nous	ne	les	contrôlons	pas.	Les	institutions	européennes	évoluent	sans	contre-
pouvoir,		la barrière des langues persiste : pas	de	médias	européens,	pas	
d’opinion	publique	européenne,	pas	ou	peu	de	partis	véritablement	européens	
(Europe	Démocratie	Espéranto	est	à	ce	titre	un	mouvement	pionnier).

Or,	pour	qu’une	presse	européenne	émerge,	pour	que	des	débats	communs	
à	toute	l’Europe	aient	lieu,	pour	que	chacun	puisse	s’impliquer	dans	le	fonc-
tionnement	de	l’Europe	(par	exemple	en	proposant	des	lois	ou	en	corrigeant	
les	textes	existants),	 il faut que les Européens puissent s’entendre et 

se comprendre.	Pour	ces	raisons,	pour	rendre	possible	la	démocratie	en	Europe,	Europe 
Démocratie Espéranto propose d’utiliser l’espéranto comme langue de débat en 
Europe.

 L’espéranto 
est une langue 
internationale parlée dans 
le monde entier et dans tous 
les domaines. Sa facilité 
d’apprentissage, sa logique, 
l’ouverture sur le monde 
qu’elle permet et son caractère 
international lui valent le 
soutien de l’Unesco et de 
nombreuses personnalités.

LE 7 JUIN, L’EUROPE SE COMPREND AVEC

Pour	être	sûr	d’y	trouver	un	bulletin	de	vote	Europe	Démocratie	Espéranto,
rendez-vous	assez	tôt	dans	votre	bureau	de	vote.

Europe	Démocratie	 Espéranto	 suggère	d’em-
ployer l’espéranto comme langue-pont, 
aux côtés des langues existantes.	 Les	
citoyens	européens	disposeront	alors	d’un	outil	
de	 communication	 neutre	 (car	 appartenant	 à	
tous),	efficace,	et	simple	à	acquérir	(l’espéranto	

a	été	conçu	dans	ce	sens).	Cet	outil	donnera	du	liant	et	une	
âme	au	projet	européen.

Enseigner	l’espéranto,	c’est	permettre	une	communication	
riche,	équilibrée	et	rapide	entre	des	citoyens	de	langues	
différentes	 comme	 à	 l’intérieur	 des	 services	 de	 l’Union	
Européenne.

« L’adoption de 
l’Espéranto comme 
langue commune sera 
un pas décisif dans la 
construction de l’Europe 
et, au delà, de la planète. 
Merci d’y œuvrer. » 

<Albert Jacquard<

Pour rendre 
l’Europe plus 
démocratique

L’espéranto, 
clé de voûte de 
la citoyenneté 
européenne

Pour nous organiser entre citoyens européens, pour faire vivre 
toutes nos langues et cultures, pour démocratiser l’Europe et ses 
institutions, choisissons une langue équitable : l’espéranto !



Pour	Europe	Démocratie	Espéranto,	la	communication	entre	citoyens	de	lan-
gues	différentes	ne	doit	pas	se	faire	au	détriment	des	langues	et	cultures	d’Eu-
rope	:	l’Union	européenne,	avec	toutes	ses	langues	et	ses	cultures,	possède	
une	grande	richesse.	Malheureusement,	le	multilinguisme	actuel	est	instable	

et	cette	diversité	peut	disparaître	si	nous	ne	choisissons	pas	rapidement,	en	plus	de	nos	
langues	respectives,	une	langue	indépendante,	qui	nous	permettra	de	dialoguer	sans	
entraves	et	qui	rééquilibrera	le	rapport	de	force	entre	les	langues	de	l’Union.	«	L’unité 
dans la diversité »	 :	 telle	est	 la	devise	de	 l’Europe.	 L’espéranto	peut	 transformer	ce	
principe	en	réalité.

Pour	être	sûr	d’y	trouver	un	bulletin	de	vote	Europe	Démocratie	Espéranto,
rendez-vous	assez	tôt	dans	votre	bureau	de	vote.

Développer	 les	•	 programmes d’échanges européens	
(comme	Erasmus	ou	Leonardo	da	Vinci)	;
Simplifier	et	démocratiser	les	règles	de	fonctionnement	de	•	
l’Union	européenne	;
Favoriser	la	•	 démocratie directe,	notamment	le	référendum	
d’initiative	citoyenne	;
Favoriser	les	traductions	entre	langues	européennes	et,	plus	•	
généralement,	la	diversité	linguistique,	notamment	dans	les	
médias	;
Ratifier	 la	 Charte	 européenne	 des	 langues	 régionales	 et	•	
minoritaires	;
S’engager	pour	le	•	 développement durable	;
Et	 -	 enfin	 -	 faire	 respecter	 les	 grands	 textes	 que	 sont	 la	•	
Déclaration universelle des droits linguistiques de 
l’Unesco	 et	 la	Déclaration universelle des droits de 
l’homme,	pilier	de	notre	vision	économique	et	sociale.

Par	 ailleurs,	 en	 choisissant	 une	 langue	 inter-
nationale	 rapide	 à	 apprendre,	 on	 redonne	 du	
temps	à	l’enseignement	des	langues	des	pays	
qui	nous	entourent.	De	fait,	la	connaissance	de	
l’espéranto	 facilite	 et	 accélère	 l’apprentissage	
des	autres	langues.

Enfin,	la	facilité	d’apprentissage	de	l’espéranto	
évite	que	certaines	personnes	soient	privilégiées	
du	fait	de	 leurs	connaissances	 linguistiques	et	
elle	nous	permet	de	continuer	à	utiliser	nos	lan-
gues	dans	des	lieux	où	les	langues	dominantes	
s’imposent,	comme	dans	l’enseignement	supé-
rieur,	les	entreprises,	ou	la	recherche.

En Allemagne aussi !
Notre mouvement est également candidat en Allema-
gne sous le nom « Europa Demokratie Esperanto » avec 
pour tête de liste Reinhard Selten, prix Nobel d’écono-
mie. Ce dernier considère que « l ’Europe a besoin d’une 
langue internationale neutre » et que « l ’espéranto aidera 
les peuples européens à grandir ensemble. » Bien conscient 
qu’un tel projet puisse sembler aussi utopique que l’ont 
été la construction européenne ou la chute du mur de 
Berlin, il rappelle que « les progrès ne viennent pas par 
eux-mêmes, il faut agir politiquement pour les atteindre. »

La	promotion	de	l’espéranto,	en	tant	que	langue	d’échange,	facilitera	les	com-
munications	et	les	échanges	tant	humains	qu’économiques,	ce	qui	donnera	
une	impulsion	considérable	à	l’économie	européenne.	
L’emploi	de	l’espéranto	réduira	également	les	inégalités	économiques	qu’in-
duit	 le	 recours	 à	 une	 langue	 nationale	 telle	 que	 l’anglais.	 L’apprentissage		
généralisé	de	l’anglais	en	Europe,	par	exemple,	rapporte	17	milliards	d’euros	
par	an	au	Royaume-Uni.

Europe	Démocratie	Espéranto	entend	doter	l’Union	européenne	d’instruments	
capables	d’y	favoriser	la	démocratie	et	la	citoyenneté.	Ainsi,	Europe	Démo-
cratie	Espéranto	compte	:

Un vote utile
Europe Démocratie Espéranto 
ne promet pas de résoudre tous 
les problèmes. En revanche, notre 
mouvement répond à une ques-
tion de fond : comment renforcer 
les échanges entre Européens et, 
par conséquent, la démocratie. 
Permettre aux citoyens de discu-
ter sur un pied d’égalité, grâce à 
l’espéranto, c’est donner à l’Eu-
rope les moyens d’avancer.

Quelle langue 
pour protéger 
nos langues ?

Une impulsion 
pour l’économie 

européenne

Un projet 
humaniste


